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Ias nilcs font maricfs ;ui\ priik'ip.iux i^w'l.';nciiri Ju Knyuunn.'. CVs deux ufaLvi
lie i\'i;;u\lciu iKMiim'Miis ([uc les ciit'.nis iLs t'unciihiin.'s; ciir ceux .|iii iiaillwnt

lies ii'nis iLiiiincs vlu Kui ctani ikl^iivs lliivaiK r<'i\li\: de iciir n liil'ihcc ù l'uc-

ritau;e tic la CDiironnc, lont clcvivs avec plus de tlitlmClion ; «1 les lllks tic ee.'i

troii mariages, l'poulent tirdiiiaiixineni les Kois ouïes l'rinees VDiluis.
|

I.r. SiiUan Al.iliii, ilaiis le rem 'ni , ou d'i nioiiKj dans les allannes de lîtn

ururp.iUi)n , cini\teiV)iL ij>uis les !'"!•;"> eeiu. (!>i!cres,ilunt (IUwKiucsuiks pju-
voieiit porter julliu'à ijuatre cens licinv.r.es ; mais lans p^iiit , fans aiullerie,

«Sk peu uitVereiues de nos l!ari]ues piaffes. Leurs yjL\}\^i ont h (orme d'un.'

pelle d'eiuiron quatre pieus ne i»'ii.!;iieui ; dies l'ont li legcre.-i, (ji.'oii ne s'.ii

lire iju'avee la main, lans les appuver l'ur lo l-ord de la Cialère. C'eioit :i\\c

cette l'iotte que le l\oi irAeliin tenait les \'oil)ns vie les Tributaires dans l,i

crainte vS: la loiimiriion. . î^on Amiral ctoit une Icmme, parce i]u'il ne tiuii-

M'it pas d'hommes a (]ui il ol'it ilonn>.r la conlîaii'.'e. ^es prin.'ipdes l'or-

ces de terre .coniilloient tians les elcphans. Les armes du J ays lont l'are
,

lesllcelies, les iaxeliîies, l'épee vie le hnuclicr. I/artilkrie ilu Roi t'toit

nomlireule, vlié la plupart îles pièces, de fonte [où Ttin dil'oit (|u'il y avoitcle^j»

)'<)r melcj; mais elles ctoient lans aiVilt; de Ibrie que le tirant ù terre , el-

les produilent p^ii d'etl'et hirliju'elles ne loîu pas fur quelque endroit cleve,

[tel q;ie j'ai rcpreleiitc le C'haieau, ou la l'iate-lorme du l'ort.
j

Lk Rclitrii-n du K'»v lume d'Achin ell le Ma!;onietiliue,
|
*\: il.'; prient a-

\ec des Chapelets, à la manière des Catholiques.'] On y cleve Ls eut' ai-

avec loin, »îi: ks Kcolcs v font en arand nou'.hre. D.iv.s alitire iju'i'vcuiii

v;ais c e !l

jU iVC.iill

un ii";ii

tel

a Ton .'\rche\-éqne iS: d'autres dignités l'icelei'ial tiques,

qu'il emprunte appareimnent tie la KL-lii^icn v'Iiretieime p uir iVi^niHer le C
des l'retres Ahifulmans.'! Il parle aulli d'un TropIiL-te, (|ui JDuill'oit alorsd'u-

ne gloire ^îi: d'iuie dilliiiction extraordinaire, parce qu'on lui attril)a'»iL to.is

les dons du Cie).

J)ans le lieu delliné à la lepulture {.ks Rois , chaque tom leau e Il orné

de deux malles d'or (s), l'une a la tête, l'autre aux pie.h, (lul doiventpe-

ler enfemble au moins cinq-cens livres. Klles font travaillées aile/, curieufvm.nt.

.Davis le procura la vue dedeuxtleces malle.uju'on preparoittl'avancj pojr lo

tombeau du Roi régnant. Klles pefoieiu leiioul)le des autres, c'ell-à-dire mille

livres, oc les diamans y ctoient prinii;!;ues. JJa\-is n épargna rieii pour !e l.i-re

conduire au lieu des lepultures ; mais il ne put obtenir que iacuriulité l"ut ratisfaiie.

Lj- peuple d'Achin ell entièrement livré au commerce. Il entend fort bien les

aflaircs , Ci le.s enfans s'y /'(jrmeiit des leurs premières années. La X'iile ne man-

que point d".\riirans. Il s'y trouve un 'j,rM\A nom'.ire d Orl'evres,de l''on.leur.s,

de 'l'iil'Lr.inds, de 'l'ailLurs, lie Ci:apelie:-s , de Potiers, de Dillillateurs il'Ar-

let'oateUeri; <S.dc

la

rai c e II-; ,i-uire , cl uneuM ted' eau de \-ie'jii' eil hutede n.s

i'^erruriers. Chaque l'amiile à la lepulture partieu'iere. L'ui'a.'jjee.Hidepl.icer

lete du Mort v^rs la Mecque. Deux pierres, (jui fuut aux deux extreuiitéb du

tonv.ieau

,

Ce r.iit le 'ti-ouvc conliriné t!:i)^ iOu- près avoir ilrîi (]iii.'liiues .ifùircs , iiiiio cli.i'-

\r.':;c' irtitii'c , l\-Jjic l'urtnjraifc. J.Aut'jr cir. (iii^rtlic uu'Roi , «.V licl-.irciua Jeux cens

j-.io.nie (ur.i) i"2i . „ , - IJrito :;'. int lamines pour piller lc< "l'oinheiuix ; mai

.iburJ.é fur I:i Cùte il'Atliin , avec un Flutic Rui venaiu .iii iLCoiir., avec mille iiDiume^

lie lix V'aiiFeaux , & de cruLs cens liommci , fix élej)

fiit iiiù>riné pnr u.i I\'*rui,c;ii-; in^rrit, (jiie le ((-km

liaus, tua une partie Jes IVuiu^v'i^'^''-'^

leile de remettre à la voile, l'oyez

Iloi d Adiiii a\uit rL.;a fiviirablem'.Mit lipre.s laria y .Suufa , Alie l'urtufiaife, Tome p;V'

>i:n iiaulraTC, <](i'il y uvoit une iL',:a:Kle i]u::;iti- liiier, j)a;^e z^^.

jlé d'or ;mi.\ 'l'umb^aux de-; Rois du Piys. A-


